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EXTRAITS DKS ÜEK.MKRS

JOURNAUX irKUROPK.
Cmimurc oks lomds.—Séance du 2ü mai.

Isird Kinuaird interpelle de nouveau le ministère 
au sujet de la lettre ijue la r»ine a adressée aux 
••véques pour solliciter la charité publique en 
faveur des classes ouvrières. Lord Kinuaird s’é­
tonne que les ministres du S. M. aient dit ne rien 
savoir de l’existence de cette lettre. Jamais, suivant 
lui, ladètre.-se des classes pauvres ne fut plus grande.

ImtiI ll'cUiuglan s’excuse sur une absence qu’il a '
faite de Londres. Kien ne s’oppose d la publication de
la lettre en question. En voici le texte :

“ Victoria reine. Très-révérend pere en Dieu et j 
notre digne et bien aimé conseiller, salut. Attendu ' 
que dans certains districts d’Angleterre et d’Ecosse 
un grand nombre de personnes des classes ouvrières ■
ont souffert et continuent de souffrir une rigoureuse < -------
détresse, et attendu qu’un grand nombre de nos su­
jets ont ouvert volontairement des souscriptions pour 
leur soulagement et nous ont en même temps humble­
ment price de délivrer nos lettres royales adressées au 
loi I archevêque de Cantorbéry et au Ion! archevêque 
d’York pour les autoiiser à encourager dans leurs di­
verses provinces des contributions pour ce meme 
bienveillant objet ; prêtant les dites demandes en 
notre considération royale, et toujours prête à encou­
rager et favoris-r ces desseins dictés par la charité et 
l’humanité, nous daignons gracieusement condescen- 
ore a Cette requete et nous mandons et ordonnons que 
les présentes l••ttr.,3 soient par vous communiquées 
auv divers évêque suffragants dans votre province 
avec prière expresse à eux adressée de veilh r a ce

muèec.
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C. F. Pratt i: Frère- I Aid, farin', tahac, &c.
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une nuit sur deux dans nos tentes, et quelquefois nous 
sommes plusieurs jours sans y entrer . On a planté des 
piquets et placé des gardes autour du camp, et lessenti- 
nellrs ont pour consigne de faire feu sur les personnes 
qui tenteraient d’en approebn

Sur s ’ixante-doiize jours de route, nous avons mar­
ché trente-quatre jours sans taire halte. Nous ne nous 
aérions peut-être pas du tout arrêtés si notre bétail avait 
pu nous suivre, pendant douze jours nous avons gravi 
des montagnes, obligés de trainer nous-mêmes nos ca­
nons, car les bœufs ae couchaient de fatigues et m* pou­
vaient se relever sans notre secours. Nous avons tra­
versé sept grandes rivieres ; deux sur des ponts de ba­
teaux et les autres à gué, ayant quelquefois de Peau 
jusqu’il la ceinture.

“ La ville de Peshawar est la plus b*l|o que j’aie
que chaque dimanche du présent mois et du mois' vuc ‘ipPui', mon départ de Calcutta; mais il y u quel 
prochain, la publication eu oit lieu dans les localités i <1*" co,»tnste avec la beauté destin aspect,
de leurs dioceses respectifs qu’il plaira «ux dits j| «t eotour/e de gibets auxque s sont attaché»,
que» de désigner : et dans cette occasion les mini-dr-s üü' JT: t'0"’ 1J’J",rt‘s l,#r ,e* vingt-cinq a
do chaque paroisse devront ongaoer effic. cement les ' .? KJ,|b,r,!'’ l*’uP!c n'w mms sommes destinés d corn-

«-«<««4.— ft*.*,*,....... t
frandes devant, dans la se aine qui suivra, être per 
eues a leurs- domiciles respectifs par les Coinmis.mircN 
des pauvres ou administrateurs d.-s églises dans cha­
que paroisse, (.es ministres des differentes piroiss-s 
ierout versei immédiatement le» sommes aii^i per- 
vues. dans leg bureaux de la hanqu • d’Angleterre qui 
en tiendra compte .-t aura le s-un ‘.’appliquer les dites 
•ouïmes tk I accomplissement des bons desseins ci-des* 
*'i* mentionnés. .Sur ce, nous vo s disons adieu de 
bon cœur.

Donné a notre cour de Saint-Jame», le onzième 
jour de mai 1842 eu la rimpiiiune uniiée de notre re- 
gne.

Par ordre de la reine,
Signé, J. K. G. GRAHAM.

An tres-révérend pere en Dieu, notre digne et bien- 
ajmé conseiller Williams, lord-archcvéque de 
Lantorbéry, primat de toute l’Angleterre et métro­
politain.
Suit une circulaire adressée aux membres du cler­

gé : elle par «phras* la lettre de S. M et recommande 
do donner le plus de publicité possible aux charitables J 
intentions do S. M. Cette circulaiie est accompagnée i 
d un relevé ou tableau des souffrances de Stockport1 
dans le Cheshire. La détresse y est si grande, est-il 
dit dans ie rapport, qu’apres avoir épuisé toutes leurs 
ressources, de malheureux ouvriers ont été forcés de 
vendre leurs meubles, leurs hatdes, leurs couchers,! 
et des femmes même ont été obligées de se défaire de ! 
Dut* alliances ou anneaux de mariage. A Burnley, 
dam le Lancashire, même détresse. A Paislay, la

—Un journal anglais raconte le fait suivant, dont nous 
lui laissons toute la responsabilité :

« Une émigration générslc de chenilles a eu lieu der-
niurement prés de Itiehlaiid : nue masse énorme de ces 
insectes s’est trouvée concentrée en colonne srcée sur les 
rails, dont l'espace do plus d’un mille. Une locomotive 
remorquant dix ou douze waggons chargés de fer et ayant 
une vitesse de dix à douze milks par heure, a été arrêté 
quelques instants psr (’encombrement que produisaient ces 
insectes. L obstacle a cédé à la fin, et des millions d'in— 
sectes ont été écrasés, après avoir eu l’honneur d’arrêter 
un instant ce puissant véhicule.

— Le Globe de Londres, publie une lettre r-euo de la 
Nouvelle-Zélande, qui donne des delà.N sur l« martyre 
<i*un prêirc catholiq ie en in isiond Fomim, près des 
Peu de Wallis. « Depuis quelque temps, le» indigène* 
préméditaient la mort du révérend père Pierre Chanel. 
Le coinmenceinent de l i conversion du fils du roi avail 
inepTé su peuple do» crainte» pour une «'‘inversion céué- 
rnle et il croyait qu« le moyen le plus vur pour la préve­
nir, était d’assassiner le révérend père. Avec culte in­
tention, le peuple ne rendit le 2^ avril à sa maison, arm* 
de lances et de massues. Le prê te étant seu', ou est 
entré et il rreut sur la iftlo un coup de massue qui l’é- 
tendil au milieu de la chambre ; il teuail d’une main un 
livre et do l'autre il essuyait le sang qui rmase ait «ur su 
ligure.

Les indigènes lui ont donné alors de» coupa de béton 
sur le dos et dans l’épaule un 10113 de bii •n*tie, qu- 
M. Chanel, à ce qu'ou dit, a retiree lui-mêm. . Le peuple 
s’eM livré alors au pillage de la maison, l uisant le pau- 
vre prêtre b l’agon'e, quand, ù Fi fin, nu de la troupe 
( parcorr >a"8ioii peut-être ) lui 11 fondu la td'e d\n 
coup do miche. Le roi qui se trouvait p'è» de là.

comptait à peine 7dO. Le rapport annonce que du 1er1 
auîU 1840 au 31 décembre 1841 il y mi 37 accidents pas 1 
rencontre de convois ; ccucc dent» oiit donné 12 tuéi e 
12o blessés, 9 accidents ont eu lieu par rupture.de loco­
motives ou de wagon» ; 1 tués a 1 1 IdossM. Par sortie 
de- rails il y a eu 12 accidents ; *2<> tués, 08 blessés, Par 
déviation I accidents ; :t tués, I blessé Par chute ,r> 
accidents; 1 tué, 4 blessés. Au total, par suite de ce# 
.>7 acoidr.iU-, arrivés en l’espace de 17 mois. 46 person­
nes ont perdu la vie et '* )2 ont été blessées plus ou moins 
grièvement.

. . .r w •• 7 > 1 uv7 n i»' rui <1111 H'* irniiViiii nre4 .1 urn-
'i !^e»C8tSl p*rroJr,ll’,r> ‘lue» «lepuis plusieurs mois, vsit S ir res cntrcfailc» ; il a lave le cotps du martvr l u 
I -,UUÜ personnes sans ouvrage ne sont soutenues que d'hmte, qprè» quoi il P. ...,v, lopné duos dmix liior-

" eeaux du (aga et l’a enlerré pré» de la mats ni*par les contributions perçues en Angleterre et en E- 
cossc et même dan* les Indes.

Les archevêque» de Cantorbéry etd’Yo.k, les évê­
ques de Londres, Chester, et Ripon, les louis Stanley 
♦ t Hussell, Sir II. luglis, etc., etc , sont membres de 
la commi sion de soulagement des ouviiers. L» reine I 
a déjà souscrit pour 600 I. st. ; la reine douairière, ! 
.100 ; sir H. Peel, 200 ; sir J. (>raham, 100 ; le duc ! 
de Buccleugh, 200; sir Kd. Knathbull. 100 ; le1 
comte d’Aberdeen, 100 ; loi d Manley, 100 : lord 
John Russell, fio ; lord Lindhurst, 100; etc., etc.

•—Une lettre de IVhaiver, écrit par un officier anglais, 
u la fin de lévrier, donne de» détail» fort eur eux sur ce 
p»ys, traversé par un corp» d’armée envoyé au secours 
de* troupes engagées dans le Caboul :

“ Nuu» Noiuiiics campé» dans le passage du mont Ky- 
ber, position la plus difficile qui »c puisse imaginer pour 
une nrméc. Le sentier est tellement étroit et semé de 
rocs anguleux, qu'il est impossible à trois homme* de mar­
cher de front. Sur ces bords sont d’effroyable» préepices. 
la** sommets des montagnes sont éternellement couverts de 
neigea, et le» peuple» qui habitent sur leurs (lanes se 
eoinposent de brigands. Arrivées le M no i» y avons 
trouvé une brigade de notre infanterie qui avaient élu 
par eux rapousséc avec de grande perte. Trois fois nos 
troupes ont pénétré dans ces gorges, et chaque fois (es 
bsbitsnts se sont vigoureusement porté» à lour roncon tre 
pour leur on défendre l’entrée. Il» no »c battent pas 
comme les Européens, msts ils savent attirer ceux-ci 
dans les lieux les plus difficiles, et i's |Cs attaquent en- 
suite du haut de leurs rorhers. Ceux qui ont le malheur 
de tomber mort» ou blessés, sont coupés Cn morceaux et 
ont la tête iirisée d coups de bambous.

“ La brigade dont jai parlé était campée plus près 
du passage que nuu* ne le sommes, mai» elle fut obligée 
de s’en éloigner i une plu» grande d Mance, car le» 
habitants, cachés derriurr des rochers, et pendant la 
nuit faisaient sur e4e un feu continuel. Un général 
fut blessé par une balle, qui lui traversa une mue ; 
le major eut une jambe emporté. 600 hommes furent 
tué» ou blessé», et 80 chamiMux périrent avec leurs char- 
gus de munitions.

“ î1" WJ* ‘•“U* resteron s ici jusqu'à ce que le géné- 
ral ut reçu des nouvelles i/u Caboul ou du quartier gé­
néral. Depuis notre arrivée, la pluio n’a pas un instant 
cessé de tomber. Nos tenta* «ont dan» l’enu et la plu­
part du temps nous sommes obligé» de nous tenir debout 
u ayant pas un endroit «ec po ur y poser nos matelas, 
tea matelas sont de toile asse z grossière et bourré» de 
coton ; lia conviennent très b.en a |a température du 
Bengale, mais ils sont loin d’Dlre assez chaud, pour un 
climat aussi froid que celui qui Vègne dan» ce* montagne. 
Denuis qua je suis dans l’armé.», ja u’avai» autant mar- 
ché. La sfrvioawst axcossévoni ont dur. Nom pu*on

—La flotte anglaise »c compose, d’après le journal le 
Sua, de 6<)3 bâtiments à voile» et a vapeur actuellement à 
flot. Il y « en construction 2i) bateaux ù vapeur et 58 
vaisseaux ou frégates. Les marins de la flotte, • t mate­
lots et soldats de marines .«ont au nombre de 4ti,000 en 
temps de guerre, plu* 2,000 mousses.

—1 c nombre des personnes qui ont émigré de la (îrnn- 
de-Bretagne p ndaut 1841 si: monte ù lllV>!)2.

—Le Standaid annonce qu’un portefaix auglai* vient de 
faire un horitage de 30 millions de francs.

—On écrit de Naples, 18 mai :
u L<* chemin de for de Naples u Home vient enfin 

•l’obtenir le consentement du Saint-Sieg*. On pré­
tend que par un arrangement conclu entre les deux 
états, Naples se chargera à elle seule, du travail et 
de la dépense, dont Home lui remboursera s» paît en 
annuités. On parle, comme de chose arrêtée, d’un 
chemin do fer de Home i\ Florence.

—Le Diorio de Sevilla exprime l’espoir de voir la 
culture du café réussir en Espagne. Il annonce que 
la plupart tics grains semés comme casai dans le 
jardin de Christine ont germé.

CHCMINs I>K »'l K A Mil « I». — ACCIUEKTC.
M. Weld a pré»enté d la société de statistique, pré 

sidéepar lord Sandon un rapport sur le» acciduit* ar­
rivé» sur les chemin» de fer. Nuu» en extrayons le» fijt» 
suivants, dont nous laissons toutefois la responsabilité au 
journal anglais le Globe, où nous le» puisons pour les élu­
cider et les mettre cn ordre

Au no:n de la théon* on a fait, l’autre joui, à l’A 
cadémie des sciences, le procès aux locomotive» à six 
roues. Voici ce que répond la pratique :

Le» diverses compagnie* des chemius de fer anglais 
emploient 605 locomotives il six roue» et seulement 224 à 
quatre roue». Par suite de la sortie des rails, trois ac­
cident* sont arrivé» aux locomotive» n quatre roues et 
pas un seul aux locomotives ù six roues, dont le nombre 
est ;t peu prés triple cependant. L’opinion générale cal 
que lea machines à quatre roue* sont «ujette* A des mou- 
u-meuts verticaux (que l’uu peut comparer au langage des 
navire») qui Jcaexpoient à sortii plus fréquemment des 
rails. Notre académie est arrivée il de* conclusion» dia­
métralement contraires ; ce que noun faiHons remarquer 
«uns prétendre, que res conclusion» soient fausses.

I es cinquante chemins de fer que possède I Angleterre 
ont un développement de 1,330 milles (aoitcnviruii 2,40G 
kilométra*). Dana lu» six premier» Miois de 1841 9 mil­
lions 122,613 voyageurs ont été transportés sur ses che­
mins par 99,222 convois, ce qui donne une moyenne de 
921 voyageurs. Notre déplorable couvoi du 8 mai en

A cette liste déjà assez triste il faut ajouter ?.) person­
ne» tuées par leur propre imprudence et 30 blessés. Pur- 
tni le» hoiniue* de service, 46 ont été tuéi et 62 Iile»*és 
.vins que le public ait eu a eu souffrir, dit le rapport »u- 
i^ldi». Le nombre des tué» et des blessés est au nombre 
total de* voyageur* comme 1 esta 146 UUO. Ce serait 
peu sans doute s’il »’.igis»ait d’une bataille. Comme I 
(■’agit de voyages de plaisir ou d'affaires, c’est mie autre 
question, et l’on voit qu’ü y a de sérieuses précautions ù 
prendre pour la sécurité des voyageurs sur le* chemin» de 
fer.

L’année dernière, c’était l’eau qui partout exerçait scs 
ravage* et réduisait Ici populations à la misère et au il ■— 
«espoir, t elle année, c'eut le feu qui ù sou tour, m un 
partout la ruine cl l’épouvante. Que de malheur dan» 
IVapace de moin* d’un mo » ! Un incendi • dévore un 
tiers de la ville de Hambourg —Plus de I5U pen.iuoes 
pér ssent par le feu sur le chemin de fer de Versailles.— 
A Steyr, 3,000 personnes perdent dans le» flamme» les 
res.o. rresdu présent c- .to l’avenir.—A Columbia (Caro­
line du 8ud), 29 iiiagushii. un grand nombre de maison* 
sont consumés—A Pozay (Cro.it e) 168 maison» dum- 
raissentdana les flammes, 200 familles sont san* asile — \ 
Wurenlof (district de Bade) |c feu engloutit seize maisons 
et ruine 1(71 personnes -F.n Danemarck, la ville d’Aina- 
ger est dévastée par le feu ; 30 maison* sont consumées. 
—Le petit village de Chal.iine (Meuse), est le théâtre d’un 
incendie qui dévore 15 maison». —A Petit-Crosey (Am) 
trois maisons sont réduite» eu cendres.—A Francourville 
( Lurc-et-Loir), 37 maisons, comprenant 269 corps de bâ­
timents, s’abîment dans les flammes.

Acahemiic Française.
L’Académie a décerné aujourd’hui (20 mai) le pnx 

d’éloquence, dont le sujet était l'Eloge de Pascal, ce 
sublime défenseur de la religion, dont les admirables 
ouviajçes paraissent a nos ultramontains entachés 
d hérésie. Oa assuré que le concours a été 1res 
brillant. Trois discours ont pHiticulièremeut fixe 
I attention de I \cad°mie. Ce sont ceux qui portent 
les numéros 13, 26 et 31. Le prix a été partagé entr“ 
les deux premiers éloges, dont les auteurs sont MM. 
Bornas Dumoulin et Prosper Faugére, déjà couronné 
pour nu beau tnvail sur («eison.

Le numéro 31 a obtenu l’accessit a^ec une distinc 
lion spéciale, il sera accompagné d’une médaille cn 
or sur I quelle sera i-r.vé le nom de l’auteur—Mme 
Melanie Douille Collin. Voilà, en peu d’annees, 
plusieurs dames qui remportent des palmes academi­
ques ; cela est d’un heureux présigo pour le retour 
de la litter.ituie aux saines traditions et aux principes 
du goût. 1

—Les Poète» pullulent, quoiqu'on se plaigne de IV.prit 
anti-poétique du seek- Il a paru, n, FMI, 336, recueil» 
de poésie, comprenant 460,000 vers, l’un portant l'.mtre 
f- ti* semblent frappé» nu même coin : s rpticisine arid . 

(listener brisée.frmt morne, emir d> s*:chi. Its ne savent

Rue Lu l’orti*, Quebec.
I l, Rue Lamontagne, Masse Ville, Quèfien. . M—- ................

LA ST. JEAN-BAPT1TE. 
jj La célébration de cette fête Nationale a commence 

---------— j jce mutin sou» les plus heureux auspices—un teinnn
La dame allemande uni a écrit | , première lettre est la C.harm<"}t un^ l,ej,,ci et longue, très longue proer s- 

nnre du célèbre poete ILmiv llnur l’autre missive est paît I du City Hotel pour se rendre u l’église
imprimée avec k plu, impel turbable sang-froid dans le «V SIe>* Co 'r.®‘f une >?ri,lu^e en I Honneur de
Monin.'-Chronicle. ° M. Jean-Baptiste, tecomraaiidee parla «Société d

tempérance* La procession it.iit précédée tnr I
A propos d.; Hambourg on nous conte le trait sui 

vaut^ qui est ti-lleinent vrais mblabk que nnus serions dis^ 
jvqso ù le croire vrai, s’il n’était pas honteux pour l’huma­
nité. \ ou* en prendrez ee que vous voudrez :

Quant la nouvelle de
que 
l’incendie hambourgeois vint

procession était précédée par la 
Compagnie de Musique de M. Nauvaukaü. qui joua 
eu route l’air Canadien Par derrière ch*z mon 
pi^tr. Venait ensuite la Bannière de la Société d*.* 
St. Jean-Baptiste, portant un tableau du Saint et les 
Emblème* du Canada, sur un fond tricolore, composé 

éclater au sein de la Bourse, elïe'oVo'duïsTtidViifie'Vemi.k ^ C0,,ltfU.rs C™,adK“nes, rou?<*v bleu et vert. Un 
du \ eau d’or, une profond.! sensation. \.t bruit- les plus *)PU eJ\arrierc 8 «‘levait une autre bannière, fond blanc, 
exagéré-* ciretdércnt aussîiôt. Ou parlait d«*ji partes eprou* ^ inscription
vee.» par M M. C... F... tt P... On assurait que M- Nos tnstitutions, notre langue et nos loix » 
i ....^qm fait avec Hambourg de* n (fair es colossales, | Cette bannière était au milieu de quatreiDraneauv

préméditalion. et. ù tout hasard, il résolut de se mettre en : !un« u é^‘0nt !,lace(* d c'‘rta,n‘‘s dtsltnces
inestire. M. P., u pour ami intime M. |e maniui* • *♦, ,la.ns ,a "gne de la procession. 1 ou» ceux qui compo- 
tiu de» plus riche» propriétaires terrian» de l’Europe. Ores! , S(a,ien|, Proccssion portaient a la boutonnière la feuile 
t« court chez Pylade. lui conte *on malheur et Im demon- i| erab'e «t un castor sur un ruban tricolore. Celte pru­
de 100,000fr. Pylade (eVst M. |(i marquis *•* que je| cession faisait le plus bel effet, 
veux diir) écoute la demsndc •‘an* sourciller, ne niutlle pj* : Après la messe la procession s’est misse en march-s 
mot, S. love, va ;i son serré’.aire, eu tire un énorme ré/is- par D Hue M. Louis, de là par la Rue d’Auteuil d’on 
'Vi'l!. .rzïj. M« . F;«* Lr W” Ui: c* ' clle.a ^«‘lé par la porte et la rue St. Je»,, pour se

dans le Faubourg St. 
osscs, elle s’est am«- 
M. Maheux, où elle

prmerde.......... revenant d’PSntirra. H V"1 '"sPc«wc aux cris uc—Vive la Reine i Kite
Ihn, 50 00“ fr , rtc Toutes les feuilles étaient couvertes Jfan-Baptiste. 
d imheationssemblable». M. P.... comprenant A peine ce, La fête ayant été chômée par tout le personnel de 

° a dprn,ere ^ ^ *' v ,il r'‘ fa': !10tre ^«Missement, nous sommes obligé d’etre couit

et lui dit Mais, mo;, ami/il i,V»t p.» possible que vous* ',U(,"C1I b;in,l",,t on »e prévoit qu’un
ayez jamais prêté cctt- somme considerable__F.t pourquoi I 'llC0l'venu'nL c est qu’il n’y aura pas de place pour
cela n’est-il pas possible !—Parce qu’à l’heure qu’il est, j l[)U!, ceux Qnt desiraient y assister. Une autre année, 
vous seriez ruiné —Aussi, mon ami, me sui*-jn contenté !j1 Ser,î Pr‘8 ^ te,I1i’s ^es meiures pour que tout ie mon­
de tenir note d » somms» qu’on voulait m’emprunter, mais. l!l* i">‘s-se prendre part à toutes les parties de la fétu.

lit. Et vous eom- I U’ett* année tout a été improvisée, et il est xurpre- 
m„.. a— ». nant qu’avec si peu de tem|>s et sans organisation, on 

ait pu faire encore aussi bien.
M. l’Abbé Chiniqui a prêché à la messe de cn 

matin, et délivré un sermon pathétique sur la Tem­
pérance, cause a laquelle il travaillo avec un dé- 
vouemeut ai mêùluùii .depuis luugtenqis —.

plu» uù*e prendre, et gémi-»eiit du finie»te prosaïsme qui 
domine l’époque* '

— Hier au soir,entre 8 et 10 heures, les expérience* an- 
noiirée» du télégraphe de nuit oui eu lieu sur h tour de la 
vieille église «le l’Abbaye-Montmartre. Tout c temps que 
ces expérience» ont duré, une foui de promeneurs s’arr.- 
taivi.true Taitboutet LalVute. d’où l’on voyait parfaite­
ment opérer les signaux. Une part c dis membres de a 
onwiiission de la rliambre de* députés, cliart;*;;. d’appre 
rierle mérite de re procédé, s’était trumpoit . A Mont- 
niartre niéme pour examiner la machine ; les aniirs mem­
bres étaient sur la tour du ministère de l’intérieur, u I’. f- 
fel de |uger de IVU'et produit par les signa x La promii- 
t.tude du nouveau télégraphe est égale à celle do tête >ra- 
plic de jour. 3

Ihomnisin. espitaine d’artillerie, est autour 
d une découverte qui nous semble mériter un sérieux . 
smen. Il a inventé une pierre artificielle presque égale 
a I» dureté du granit, propre a établir des pavac*» dur a­
ble».

—M. Victor Hugo est proehainrment attendu d Mar­
seille. Il doit se rendre en Algérie et de la il .e propose 
de parcourir l’Orient. 1

—lin journal «s-ure que le chiffre des dérés constaté» à 
la suite du désastre, s’élève <t«'jà h 157. et dit qu il est en 
me»ui> de donner la preuve de ce qu’il avance si hou as- 
«ntion était constatée.

Je n’ai jamais prêté un sou ù qui que ce suit, 
prenez, n’est-il pas vrai, que je ne peux pas. ti mon âge et 
pour vous, commencer d faire des sottises ? Vous ne le 
souffririez pas.

Fc disant, M. le marquis **4 prit unr plume et »ous 
les yeux mèmts de M. F..., il écrivit: <• /.<■ 9 ami 1&42 I 
à mua ami miné oar l'incendie de Hun bourg 1(^000 
fr. Puis, ayant fermé le régistre, le marquis parla 
d’autre chose.

—M. Anténor Joly vient d’adresser aux Chambres un.
Mémoire à propos de la prochaine refonte du hillou et du; 
cuivre, dans k.jucl il propose de fair * servir les nouvelles 
mon u n ie* de bronze à mnéuioniser l’histoire de France, â|
la rùp indredan* le* masse* , t à propager l’imtructio:, i mercredi à quatre heure-de raprès.midL.oua lapréide^e 
ihtz le piuple. i) âpre» ce »y.(terne, ce» pièces, d’une diffu-1! ^on Honneur, pour délibé 
»ion niccisaiito portemient nu revers l’im igi* de no» rois et - - -

PREPARATIFS POUR LA RECEPTION DE SON 
EXCELLENCE LE GOUVERNEUR GENERAL. 
Conformément ii l'invitation de l'honorable E. K. Canon, 

muire de Québec, publiée pur utiiche et dan» lesjourneuux. 
une assemblée do citoyens seat tenue au palai» du justice

• rA»il î «àniS'aev.Ak.t..»'.. .(«.I ~ __î Jf - t # • ■

k* principaux fûts de leur r«gne. Nou» i.'examinons 
pa* jusqu à quel point cette idée est applicable ; mais son 
but est louable, et ne peut que mériter à sou auteur la 
sympathie de ceux qui savent apprécier un travail honora­
ble et dé»iiitérc»»é,

Eclairage au sucre.— Voici une découverte qui 
mérite «le (iu*r l’intention. Il s’agit de l’écDirage 
au sucre.

On lit Jans i'Hermine :

* Santés, k 18 avril 1812.
“ Monsieur.

u Au inoinont où nos propriétaires agronomes et! 
u w négociuns des ports de mer se livrent un combat, 
acharné pour la question des sucre», vous apprendre! ! 
uns doute avec intérêt, la grande découverte qui vi­
ent d’etre fait», et qui doit, tout en créant une itulus- 
rie nouvelle, foire vivre en parfaite harmonie la can­

ne rt l.i h tt -nve. J’ai sollicité naguère et j’ap- 
prends aujourd'hui même qu’il vient de m’être accor­
de un brevet d’invention pour un nouveau mode d’é- 
cl.iiragp que j’obtiens ;i l’aide du sucre combiné a des 
substance* de valeur minime. La lumière qui pro­
vient de cette combinaison est a- ssi éclatante que cel­
le du gaz, et s’obtient à des prix bien intérieurs.

if Je me trouve heureux, après cinq années «le ré­
cit relie* ««t de persévérance, d’etre parvenu à un pa­
reil remit it. Que no* colons et nos betteraviers se 
rassur nt donc ! 11 consommation du sucre va devenir 
Ml-ment grande, qu’il» trouveront facilement l’écou­
lement de leur» produits, et ils peuvent niéme, dès a 
present, redoublez leur* efforts pour nous en procu­
rer d • plus abondants encore.

“ Agréez, monsieur, mes salutations respec’ueuses,
** Hesnaut, Prnpr.etaire agricole. ”

— Nom* lieons dao» une lettre d’Orm, »‘gn4e par M, 
«le M.i:»(‘lr»ir»ri, qu’ m vient de découvrir dans celle 
(irovioc de* e irrcee de ndie»*-»» qui devront concourir—Au milb u de» événement» lea plus gravcs.il y a de». .... , i

carne té rus qui conservent toujours une singulière person- ! '“'V"?"1.... ... '"’•«ni*»''»'', dé» <|ee I mllnenee d’AW-
milité. Nou» en devons citer deux exemples N()U ! •’•-'n J-r fc-e dèt-uue. D «ns re‘l-*eu|,. province d’O-
«oii* »ou* le» yeux deux lettre» écrites par deux habitant» ' "" ’’ c,,' *1‘"6 •'•u,,*ur c't,u ,0!‘r« « l’e*i»tence

de q iMixe intnee, sivuir: une mute d'ur à Msdrnuma, 
deux milice .l’sr|je„i a Dejeb-Terni et à Aifi-Tnulé. deu*

yeux deux Irttre» écrite* par deux habitants 
de Hambourg, témuin* de l’inccudk L’une vient d’une 
vieille dame dont la maison a été brûlée tt qui écrit à son 
fils- Elle parle à peine de sa maison, mal* elle était ac­
coutumée A faire parvenir d son fi s des lettres sans frais, 
et cela la préoccupe. ’

* Je ne puis affranchir celle fois, dit-elle, parce uue la 
poste est brûlée. »

Un Anglais écrit on môme tem:>» et d’une maison que 
le* flammes vont atteindre : • Quelle spertsrk • quelle 
horrible position • trente-six heures sans se faire U barbe 
ringt-quatrt heures tans marge r * •

oiiiiee de cmvie dana les montagne*, unu mine d'nnli- 
inoinc, et oeiit mina» du plomb, p oequo tontes cxp’oi- 
tables et situées à proximité du liuural.

—Le derviche qui accompagne t’ambassadeur turc à 
Vienne a été présenté dernièrement à madame la princes­
se «le Mctterrich. Eu entrant dan» le *alon il jeta unu ro­
se au visage de la prneease, ce qui c.auHi un certain éton­
nement. Maiii le derviche déclara qu» c’était l'utage de 
son ordre d» saluer mm» le» dames de d:ttinrlion.

èrer sur les mesures A prendre 
pour faire rt Son Excellence le gouverneur-général un» 
réception convenable à son arrivée A Québec samedi pro­
chain. Après que M. le maire eut expliqué le but do 
rassemblée, et que le dit conseil de ville avait résolu de »o 
joindre aux citoyen» en général dans le» démonstration» 
de respect avec lesquelle* toute* le» classe» de la popula­
tion paraissaient désirer qu’on accueillit Son Excellence, 
le* résolution» suivantes ont été adoptées ù l'unanimité : ’

lo. Sur motion de l'honorable W. Waleek, secondé 
j par Win. Patton, écuyer :

Que le» citoyen» de Québec coopèrent dan» toute» de­
monstration» publiques qui seront adoptée» pur le maire 
et la corporation, tendant à faire A Sou Excellence une 
réception cordiale et rcs|)ci*tiieuse A l’occasion de »a pre­
mière visite A la cité «le Québec.

23. Sur motion do l'huiiorable F. W. PmaiROSic, se­
condé par Charles De Guise, écuyer :

Que le maire de Québec, les membres du conseil de ville, 
les présidents ou le» membre» les plu» auciena des corps 
public-, et des sociétés, disposés à prendre part aux mar­
ques de respect que l’on se propoïc de donner au représen­
tant de notre «ojvcruine, constituent uu comité pour pren - 
dre les arrangement» néceesaires pour l’occasion,et les faire 
publier pour l'iiifornutiOn générale.

3 ° . Sur motion de J. C. Fimirr, éenver, !.. L. D., se­
condé par !.. Massue, écuyer, et G. II. Parke, écuyer, 
en même icmps :

Qii’afm de mettre plu* facilement à exécution b a dé ­
monstrations publiques qui seront adoptées lors de l’arrivée 
du Gouverneur Général, il soit recommandé que les affai­
res soient suspendue*, semedi prochain, depuis un t 
heure jusqu’à quatre, et que lei magasins soient > fermé» 
pendant ccs heures.

\oici le programme qui a été arrêté par le comité
| PROGRAMME.
Je la proctl'ion ni bonnette d> l'arrirée de Son lircellen-

ce te Gouverneur-G, nérat tamed1', 25 du courant à ‘J heu­
rts apris-midi.
L Le maire, la eorpontion, le* magistrats, etj'a 

ehanV- l i cmmrrce se rendront au quai de la Rei­
ne, pour y recevoir Son l'xcellcuce, a pied.

2. La corporation, I » magistrat», et lea citoyens nor. 
compris dans les société», suivront la voiture de Son Ex­
cellence, depuis le quai jusqu'à 'a Chambre d’Aisemblée.ou 
ils dédieront et prendront leur position .ur les marche» de D 
ré oidcncc du Gouverneur.

3. Le* société» se rangeront en ligue avec leurs banniè­
res. etc., dan» lu rue Saint -Pierre et le C'ul-de-Sac, ayant 
le visage tourné ver* la port“ Prescott, «t aboutissant au 
Corps-de-garde vii-à-ns du quai de la Keiue.

4. Voici quel sera l’ordre de» vociéu < :

MUSIQUE.
INSPECTEUR DK POLICE KT CONSTABLES. 

LES DEUX DEPUTES MARECHAUX 
LE QUAND CONSTABLE.



COMPAUNIB# 1*1* I'O'lPll Hs 
INSTITUT DES ARTISANS 
SOCIETE SAINT-üKOROE 
SOC I ETE SAINT-»* AT HIC I :

SOCIETE «SAINT-J K A N - B A PTISTI 
SOCIETE CALEDONIEN N E 
SOCIETE SAINT-ANDRE.

LE CA ROSE DU GOUVERNEUR 
LA SUITE DU GOUVERNEUR 

LE MAIRE.
LE CONSEIL DE VILLE.

LES MAGISTRATS 
LE GRAND MARECHAL.

LES CITOYENS.
POLICE ET CONSTABLES.

5. Uuuiue twAéli aura »uu propre in irichal t>i »• ran- 
t^era iur «quatre ou aur lieux do fri nt, »uiîant le ca».

d. La proi-eaaion auivra la rue Saint-Pierre, montera la 
rue de la MoutAKUti, en paaaant devant la chambre daa- 
emblée, y laivaera la corporation et le» magMtrat», et lour- 
iaai la Place d’Arme», à Kauche, pa»»era devant le N ieu*- 

• hAteaa. Lortque la tcte delà proceaaioit arrivera i 
‘'hôtel de Payne, elle fera halte, lai»»ant lu chemin ouvert 
■ ntre le coin de M. Black et l’hôtel.

7. Le» aodét^a ae rangeront autour de la Place d'Ar- 
nea, tous la direction de leur» maréchaux reapectif», le vi­

sage tourné vera le centre.
S. Son Excellence aveu »a auite fera le tour do la Place 

l'Armee, et reviendra A la Chambre d'Aaaemblée, où la 
■-orporation la recevra et lui préaentera l’adretae.

9. La Toitore du Gouverneur(î-énéral auivra la 
Société Saint André dana la proce»»ion juaqu’à la 
Place d'Anne», oî> la voiture pataera en front de» 
société».

10. Lortque le Gouverneur Général aura fait le 
tour de la Place d'Arme», toute la proceaaion auivra et 
.coupera l eapace en arrière, pendant la lecture de l'a- 
lret»a et de la réponae.

11. De» acclamations auront lieu pendant la procea- 
sion, A de» intervalle» qui seront réglé»par le» mnrtchaux, 
particulièrement Ionique Son Excellence passera devant 
<»» différente» sociétés rangées autour de la Place d’Ar- 

maa.
12. On suggère de donner une demi-journée de congé, 

fin que tous puissent assister à cette démonstration pu­
blique de respect pour le personnage distingué qui visite 
pour la première fois l’ancien siège do gouvernement

LEVER.
A VIS ettpar le présent donne que Son Ex- 

cellence le Gouverneur général tiendra un LE- 
VBh au P.vlais du Parlement, Québec, à DEUX heure» 
L*JNDI le 27 courant.

Le» M-saieur» qui aeaisteront au Lever »ont prié» 
l'apporter avec eux deux Carie», oti leur nom sera é- 

• rit distinctement, l’une desquelles il» laisseront sur !• 
isble de l’Aide-de-Camp, dtn» la Salle dVntiée, et 
"sutre sera remise A l'Aide de-Camp de aervice dana le 
'valon, chargé le faire les préseniatume A Sun Excel­
lence.

Par oidre de S <n Excellence.
1 T. W. JO*'F'.

Scr. Mi1. A. D C. Pruv.
Hôtel du Gouvernement i
Monlréel, 1H Juin 1442 S

MKMOUE POfR M. T17KC0TTC BT AUTRES.
Le Quebec Gazette de Lundi dernier publie «out ce 

ntre les deux extraits qui suivent, faisant voir 
• omment les personnes qui ont nommé M. TüRcr tte 
entendent que les Employés du Gouvernement 
oivent agir, et ce qu’elles exigent de ces employés. 
\ moins que M. Tcrcottk ne puisse produire des 

. reuves certaines de l’abandon par M. Harrison et 
es colloques du principe sur lequel ils ont agi envers 
-I. Herric, tout-s les protestatio'is d’indépendance 
e M. Tcrcottk n’ont d’antre appui que celui de 

..romesse» banales que font tous les candidats dans ta 
-osition, à la veille d’une élection, et qu’aucun n’a 

encore tenues. Si les Electeurs du Comté de St. 
vtaurice sont prêts A risquer l’honneur et l’intérêt du 
ays sur de pareilles promesses, a la bonne heure; 

nais au moius qu’ils sachent A quoi s’en tenir sur la 
..osition d’un de leurs cAinlidals vis-a-vis de l’admi- 
•istration, afin qu’ils ne puissent par la suite prétexter 
iuse d’ignorance.

Extrait d’une lettre de M. le Secrétaire Har- 
ntsoN, mise devant la Chambre d’Assemblée, par le 
Gouverneur, le 13 Août 18-11, en date de Hamilton, 
3 Mais 1841 :—

u On doit le respect aux opinions de chacun, et 
aisser A chacun toute l’occasion d’exercer sa 

fianehise électorale en fav-ur du représentant qu’il 
•ige le plus propre. D’un autre côté, cependant, le 

•gouvernement a le droit inirb'üable de s'attendre a 
-eq-M se» serviteurs n'agissent pas en opposition a la 
i‘olttiijue qu'il poursuit. Lorsque cette politique mi­
lite contre les opinions d’aucune personne dans une 
pareille petition, la «rie lia est daxrcnxnt ouverte pour 
evitet cette difficulté. Sous ce point de vue, votre 
lettre mérite d’attirar l’attention de Son Excellence 
-omme chef du Gouvernement.—J’ai donc l’honneur 
te vous informer que je n’ai pas perdu :in seul irritant 
a la transmettre, av«*c copie de la présente réponse, 
pour que Son Excellence en prenne eonnai<s.mee.

J’ai Thcnneur d’être etc.
(Signé) S. B. Harrison. 

Robert Bcrric, Ecuyer, Hamilton.
No. 4

Hotel du GouvrRNBMKNT 
“ (Copie) “ Montréal, 10 Mars 1812

u Monsieur,—M. Harrison ayant mis devant le 
Gouverneur Général une Correspondance qui a eu 
ùeu entre vous et lui, i’ai ordre de Son Excellence 
de vous informer qu'elle n'a pim besoin de vos ser- 
.ices comme Grejjier de la Paix du District de Gore.

“ Sens entrer du tout dans la question de vos sen­
timents envers aucun candidat particnlifr A eucune 
E’oction, Son Excellence sait que retenir, dans un 
office tenu sous bon plaisir, un Monsieur qui entre­
tient et exprime les sentiments que vou» avuurz A 
l’égard du Gouvememcr.t Exécutif, tendrait néces­
sairement A jeter te gouvernement dans le discrédit 
vis-à-vis du peuple, et en conséquence, il ne lut res­
te d’autre alternative que celle de suivre cette mar­
che.

J’ai l’honneur d’être etc.
(Signé) J. W. C. Murdoch-

h Robert BERnir., Ecuyer, Hamilton.

Riviere du Loup. — Nous remercions le Mon­
sieur qui nous 3 transmis le résumé du recensement 
de cette paroisse, et nous recevrons avec plaisir un 
semblsbc travail sur toutes les autres paroisses du 
District. Kien de | s intéresssnt que les rensei­
gnements et enseignements que l’on puise dans un 
recensement exact. C’e't In phare qui guide le 
législateur et l’homme public dans leur carrière diffi­
cile.

Nous profiterons de cette occassion pour presser de 
nouveau les Cotiscurs des differentes paroisses de se 
hâter de faire le recensement, non seulement p^rce-

Îu’en ne le faisant p, r ils s’exposen. A une amende 
e£ 25, mais pi: motif de devoir public, mus par 

le désir de rendre service à leur pays.
Lt production de la Riviere du Loup comparée ù 

Il pnnulation donne p tr individu A peu près 2J minois 
de bie, « orge, 1 seigle, 2 avoine. 1 pois, G patates, 
14 1b. sucre d’érable,| verge étoffe, 11 verge toile, 
1 vergefl^nell? ; et en b-stisux ‘2 parte t». Cette 
production est as»ez modique, et l’on r* saurait trop 
Comment l’on pourrait vivre A la Rivière du Loup, 

l’on ne savait qu’il y . dans cette paroisse un char.- 
.er où il s« fait un assez ^rtnd commerce de bois,

qui comble le deficit entre lu production et cBHAoui 
mations

Nous reanrquons un fait attristant dans L* résumé 
ei-t'essus cVst qu’il y » dans la paroisse de la Kivu* 
re du Loup 87Ü enfants en âge d’illei d l’ecole, et 
qu'il n’y en u quebl qui y vont. Nous espéiom* que 
le prochain recensement qui devra se Line eu 18*17 
nous montrera un plus grand nombre d entant» fre 
queutant les écoles.
KxrouR Je l'Enumeration des habitants Je S't. Pain 

ee Je la Hiviire Ju Loup, oinsi que Ut autru in 
fonnatumi Statistiques obtnues dans la dite 
pariasse- en 1842.

Maisons habitées 
Maisons inhabitées 
MaiaO'is eu construction 
Propriét-ures de Hiens-Fond»
Non Riopiietaire» de Biens-Fonds 
Locataires ayant dtuit de vote» aux élections 

de patoisse
Nombre de personnes résidantes 
Personnes tempera remeut absentes 
Natifs d'Angleterre 
Natif» d’Irlande 
Natifs d’Ecosse
Natifs du t’anada d’origine Française 
Natifs du Canada d’oiigine Brilanique 
Natifs du continent d’Europe 
Natifs des Etats-Unis
Personnes àgees de .*» an» et au dessous Mfile»

Do. Do. Do. Femelles
Do. Do. et audessous de 14 Milles
Do. Do. Do. Femelles

Mftles de 14 ans et au-dessous de 18 Mariés

:ui<
R
5

249
175

Do.
Do.
Do.
Do.
Do.
Do.
Do.
Do.
Do

Do. Do. Non Mariés
18 et au-dessous 21 Mariés 

Do. Do. Non Marie»
21 et au-dessous 30 Mariés 
Do. Do. Non Maries
80 et au-dessous Gü .Mariés 
Do. Do. Non Mariés
tk) et au-dessus Mariés 
Do. Do. Non Mariés

Femelles de 14 ans et au dessous de 45 Mariées 
Do, Do. Do. Non Mariées
Do. 45 et au-dessus Mariées
Do. Do. Do. Non Mariées

Enfants mâles et femelles entre 3 et 
Sourds et mm t*

Do. Do.
\veugle»

Do. 
diots 

Do.
Lunatiques 

Do

16 ans 
Males 

Femelles 
Mâles 

Femelles 
Mâles 

Femelles 
Mâles 

Femelles

3
2799

47
21
21
11

2610
119

tt
:i

238
225
399
393

1
132

0 
79 
75

106
280

37
50
21

285
330
120 
28

876
2
1 
0
2 
2 
5 
o
Ô

Pemonne* appartenant <t l’Egli*» d* Angleti*rre 47
Do. Do. Do d’Ecosse 9
Do. Do. Do. Rome 2731

Wesleyens Méthodiste* Hritanniquea 4
Congrégaftonalistes 8
Engagés employé* â l’agriculture 48

Do. Do. autrement 9
Servantes 62
l’eisonnes qui s’occupent de Commerce 15
Personnes qui vivent d’aumone 145
Arpents de terre occupes v-iioy

Do. Do. cultivé* iciDâ
Bled 6404l Orge 1777

Minots de grain 1 Seigle 2777
recueillis en ( Avoine 6183
l’année 1811 Poi* 2248

) Patates 19035
Nombre de livres de «acre d’érable fait en

1841 3277
Bétes à cornea 1013
Chevaux 477
Moutons 1794
Cochons 704
Verges d’étoffe futtîée 2336

Do. toile 3347
Do. flanelle 2729

Livres de laine 3129
Ecole» élémentaire» 4
Ecoliers assistant â l’école Mâles 37

Do. Do. Femelle» 24
nberje» ^
tagasins où il se vend des liqueurs fortes 7
loulin A tarine *
Do. orge 1
Do. scies 2
Do. fouler ^
Do. carder J
Do. battre ?

annerie
abrinne de potasse 1

The Bnlish American Cu/fircfor.—Nous croyons 
devoir, dsns l’intè'ét des progrès agricoles, prendre 
occasion de la réception du 6e numéro de cette pu­
blication, pour la recommander de nouveau A ceux 
de nos agriculteurs qui ont l’avantage de pouvoir lire 
l’Anglais. Ce numéro, comme ceux qui l’ont pré­
cédé. est rempli d’articles des plus instructifs et des 
plus utiles, et a excité en nous le regret que l’ins- 
tructio.i ne soit pas encore assez répandue parmi 
notre clause agricole pour permettre 1» publication 
d’un semblable Journal en Français.

La Saint-Jk \n-Baptistk a Toronto.—Lo Canada 
Times d'avant-hier dit qu'il devait y avoir une célébra-
tiou de la Saint*Jean-Baptiste à'Toronto l** -4- On nP 
parlait point de la célébrer à Montréal-—Gaz. de Québec.

Un* rRAt’pr. mortcairk.—Un étrange procè» va 
probablement avoir lieu, entre une comoasm e d’assuranee 
de Londres et un Américain qui hsbite Buffalo. Ca citoy­
en. dont on ne donne pas le nom avait fait assurer à Lon­
dres la vie de sa fille pour $10,000. L’été dernier il ap­
porta lui-même au bureau Commercial de Buffalo une an­
nonce et un article nécrologique larmoyant »ur la mort de 
cette ihèrt enfant Les parents et amis étaient in vité* aux 
funérailles qui se firent avec grande pompe. Puis la com­
pagnie d’asaurance fui requi*e de payer, mais elle refusa 
tous le prétexte qu’il n’avait pas été fourni de p'euves lé­
gales du décès. Le» rgents de ia compagnie aux Liât»- 
Uni» reçurent ordre d'all-r eux renseignements. Or, il 
parait que d'*s doute* très graves s’élweii* sur la mort de 
Mis»***, il ne f’esl trouvé aucun niéde* in pour l’attester, 
le fossoyeur qui a rourni le c' eut-il et fail •‘enterrement 
déclare que la famille a voulu elle-rnêmr donner au ca­
davre aa dernière toilette et qu’il ira ri-n vu ; le ministre 
qui a officié se rappelle que, contrairement à l’usage, le 
cercueil était fermé pendant la cérémonie On a voulu 
fouiller la terre du tombeau, mais le pere de la jeune fille 
s’oppose <le pat la loi a une parclle prof mation. L’opi­
nion génét ale est que la prét ndue défut le est très vi­
vante, et que les $10,000 devaient lui servir de dot.

CHIKUGIEN DENTISTE.

M^l’OONER demande à informer le» 
• ^Üsmea et Messieurs de Québec et des en 
virons, de son arrivée en cette ville, où il se propose de 

passer deux ou trois semaine» dans la pratique de sa
profession.

M. S. prendra cette occasion pour présenter se» plus 
sincères remerciai int» du patronage libéral qu’il a ci- 
devant reçu, et il espère en mériter la continuation.

On le trouvera au N* 65, Rue St. Louis, v.s.i-vis 
du ci-dcvant Globe 116tri.

Québec, 92 Juin I84ir.

C~\ F. PRATT & TrÈRE constant-
S ment en main é vendre—Lard Mes», Farine fine, 

Tabac «-n Torquette, T»bac en,poudre, C'garsdel» 
Havaijue, Communes, étc. Uc.

ARRIVEE DL C.ODVERNKUR. 
f I *OlrS les ntémbrc* de l’as^oi ialion de 1a St.

» Jean Bsptisis ainsi qu« tous le» Ctnedisn» qui 
éé-i't-rn ri 4 Is juiudrc, sont puésde s'assembler demain è 
UN F. heur» é l'tlotel de I» t ué pour prendre place dan» 
la proceaaion qui doit «llrr au de*»n* d*i Son Fxetllence 
le Gouverneur Général.—

P. R HARDI,
Pré» : de la jpciéié de la S| Jean Baptiste.

N. B. Chacun porter» mie (••utile d'éiahle à la bou­
tonniere.

Quebec, ‘t t Ju n 1441.

PROVINCE DD CANADA, <
DisiHier ux Quibkc. i

D.itis l’affaire de JOHN MA(jlllRK,/utWi.

(T NE assemblée des Créanciers de JOHN MA­
GUIRE, de la paroisse de Si. Jean Chrt'OStome, 

dans le dit District de Québec,Uominerçaiit.se tiendra 
au Bureau de R. H. Gairdnkr, Commissaire des 
Banqueroutes, rue St Fieire.situé dans la Basse-Ville 
•le l.l rite de Québec, dans le dit district de Québec, 
VENDREDI le PREMIER jour de JUILLET 
prochain, a ONZE heures dit matin, auxquels temps 
et lieu, ceux des créanciers qui n’ont pas encore prou­
vé leurs créances pomront le faire,et les syndics seront 
là et alors présents et attesteront 4eura comptes con­
cernant la succession du dit failli.

J NO. THOMPSON, e s lifS 
JOHN McLEOD, } *>,,u,cs* 

Québec, 24 Juin IH42.

is,.

TTUIATKK HOVAL.

Il AN y UK n ü U T K s.
Dans l'ojfaire de CH A RI.K* DARVKAU, failli.

ATTENDU que Robert Humer ÜNirdnrr, Rcr.
de Ib Cué de Québec, dans le District de 

Québec, y 'ésidanl, un des C'*MHUt'és*ire« pour 
cette partie de >a Province du Canada. oou»ttluam 
codeviitu ta Province du Hiu-Canads-, pouf 1rs 
fin*d'one Ordonnance passée dmisla aeeonde anuer 
do régne de Ha Maj-uné, uiiiiolée ” Ordonnance 
concernant le» B iiiiiueronners et l,BdanAe,ifAli,*n 
ci la diaifboiinn «l«* eur» hieio ei erteU,’’ a tan éma­
ner un (Variant ■aiu» son -oiiiK ec «cran A moi 
rtilrcwH* C'tuiri- |i« l>*^nv iiiiineuble» et meuble* de 
CHARLES DiRVKAU. de la Cité de Quebec, 
dan- le dil diattiet de Québec. Tanneur.

AVlSesiiinr le piésftt' donné que le paiemen! 
d'auCUIie det.e et la déîiviance i|’.«iieulie oruprieté
HlipsrlriiNiii au dit (’ H A H LES |)AR\EAtJ, au 
ddCHAHLKS DARVKAU,ou p-m< son ii*age, 
ei le iranspoii d’a'icune prupriéje par lui le dit 
CHARLES DARVKAI ',4out piolnbés par la loi.

Avises! IIU-.SI pilote |» é'r'ii1 donné qu’uni* assem­
blée ries Créanciers du do CHARLKM UAR- 
VEAU, pour prouver leurs Creances el choisir un 
ou plumetir» Syndics de ses btenu, sern le'iue SA­
MEDI, le NEUVIEME jour de JUILLET pro­
chain, à ONZE heures du niunn, tu Bureau du 
dil Commissaire, auuê dans Is ILmae-Ville de la 
due Cité de Québec. J S. HILL,

Gardien.
Q'iéber, Sîj iiii H4‘2

-■■a# a—a

MjP célébré Panorama
Dioramique mouvant de Sinclair de Londres,

I 'AFFLUENCEa Nté telle In semaine der-
^ n èn* que le propnéiaire a été induit à tenir le Fa* 

imr/tma ouvert une Heuiame de plu», qui »« (ennuiera 
Samedi mur ‘25 Juin.

Québec, 22 Juin 1442.

FRET ET TOUAdE A TAUX REDUITS 
ENTRE QUEBEC ET MONTREAL.

F E soiweigné demandera leu Taux euivanla 
(y rnnipns le quaisg) ) de Quéluv é Montréal, al 

rite ver'û juopi'à nmivel avi», savoir :
Farine pur quart 6 d.
Pore el Bmuf do. 4 d.
A’kalis do. 1 3 d.
R.é et outres grains p*r mmot 2 d. 
Sel do. 2 d.

Tou» mitres articles un t er» su dessous du Tarif des 
Taux publié S l'oiiveriiire de Is navigation.

— AUSSI —
Sur le louige des vaoHcsux para Ile réduction d’un 

th r».
IL P.. SCOTT..

Agent.
Compagnie ft Vapeur du St. Laurent 

el
Compagnie de Remorque de Montréal 

Québ-e, 2t Juin 1412.

PROVINCE DU CANADA, t 
District i>k Qubukc. £
Dans l'affaire de Thomas B<>wi.ks, failli.

ATTENDU qu.-Robert Hunier Gtirdnee, Ecu­
yer, de la Cité de Québec, dan» le Dciirici de 

QuéÜieo, y lésidanl, un des Commissaire» pour 
cdte partie de Im Province du Canada, consriiuant 
ci-devant la province du Bai>-Csuaas, pour le» 
fin» d’une Ordonnanse passée dsn* la seconde an­
née d ■ rètfiie de S» Majesté, intitulée “ O'doiinan- 
ce concernaiii les Banquerooiicrs et l’Hilimniairntinn 
ei la di»lribolion de leuiR bien» eî eHets. ” n fait é* 
marier un warrant huuh son semi? et sceau à mm a 
rfrev»e contre le» biens immeubles el ineub es de 
THOMAS BOWLES, de la cité de Quebec, du»' 
le fin districi de Québec, y résidant, meublier e< 
faiseur • *• plsno |6r:é.

AVIS est par e présent donné que le paiemen' 
d’Huruiie dette et li délivrance rl’siicun- propriété 
appsrieiiHni au dit THOMAS BOWLES, au u 
THOMAS BOVVLKH, ou p<iur son ussjfe, et le 
iran»p<»rt d'n irone propriété par lui le dit THO 
MAS BOWLES, font prohibé* p»r I* loi.

Avis e»i ru-ki par le présent donné qu’nne a»»em 
blée des Créam iers de du THOMAS BOWLES, 
pour prouver ieura Creances el choisir Uu ou p'u 
Kieurs Syndic» de scs bien» sera lemie MARDI 
le CINQUIEME jour de JUILLET prochain, a 
ONZE heure» do matin, su Bureau du du Commis­
saire, silné dsn» la Bs-iae*Ville de I* dite Cné de 
Québec. J.-S. HILL.

Mensager de» Binqueroutes 
Québec, 20 juin 1942.

GRjtj\*n MJtRcnt?

ON va dieposor d’un FOND DE MAR­
CHANDISES SEC H F.s ('ont importé ce prin­

temps) cons atant en toute espèce de Soiertea, Lama­
ges et toilerie» de mitron» bien »4»oni». I< fondest 
dsn- une honn>* cotiduion, très peu des pièces élan' 
entamé»». C’esl pour quiconque désire commencer 
Commerce en Mun hand as» sèches mm bonne oc­
casion de le faire, stieodii que le Magasin où sont les 
Marchandises inaiiitensnl et qui est bien auué sur la 
Rue du Pont,S'. Ruclt, srra loue pour une anné»

Pour le. détails s'adresser é
G. D. BALZARETTI.

Québec, s jmn 1942.

LE Soussigné demande à présenter »es plus 
sincère* remerciements aux Habitant* de Québec 

et de se» environ» de l’encouragement qu’il a reçu par le 
paasé, et espère en mériter la continuation. Son «tient. 
M. Z. CHARTRfc, aura constamment à vendre LAM­
PES DF. SECONDE MAIN garantie» égales à de* neu­
ves. Lampes ft huile de toute sorte réparées et netto­
yées et rendue» égale» ft de neuves. OUVRAGES DIF- 
F1C1LES EN CUIVRE de toute sorte et tout ouvrage 
dans la ligna de la t-rronnerie ou de rnéc.nisme, faita 
et réparée août la plus court avis psr

JAMFS S. WALKER 
Via-ft-vi» l’fcgliae des Récclle's 

Montréal.
Montréal, 13 Juin IMS.

VENTES PAH ENCAN.
LUNDI prochain, 27 couran* ft DEUX heure» précise»: 

aux magasins de MM. !,f.M*»cru«, Tit-srou* & Co

CxlNQ b'uicaut» >
/ lOcai*»* /Sucre Blanc 

10 demi du. )
•JO boucaut» Sucre batard

5 n™” l beau Thé Souchong 
10 demi do. $ *
]0 demi do. “ Piuchong
10 demi do “ Giinpow ter
10 causes “ Twsnksy
S5 b'iiicaut* ) Yjna,pr(, Vn blanc Françu»
ÎO tierçnn» f qUp(irieur tfiple clarifié 
20 qimrtauts ) v 

5 cal*ses Liqueur»Française*, pmie*
5 •» •• *• chop ries

|00 butte* Savon de Plymouth 
50 •« “ blanc

5 quart* Racine de Gingembre 
25 buttes Tsbac Caveudiah 

20,000 Cigara aupérisur»
20 botta» Boutrlles à Porter 
*5 ♦« “ ft Vin
25 •« •' ehoplnea
50 quar'a Cfoux assortia, 3| ft 28 lb».

300 barrit» Blanc de Plomb 
150 •' Pc tu m e Noire
250 “ '* Bleue, Verte, Jaune, Rouge el

Brune d’F«pagn«
Et autre» nrtwle», »'•!* •‘'H* arrivé» à temps.

DUPONT «tCo.
Québec, 22 m-u 1942.

VENTE APRES DFXfiS.
MARDI prochain, le 28 Juin conrsut, « DIX heures 

du matin précise», il sers procédé, ft I» demeure de 
C. WrBTXtr, Ecr, en la hsule ville de Québec, rue 
St IJisule. Nu 40, ft I* vente psr encan pilbh; des 
MEU BLES d« MENAGE et autre» effus mobi'ier* 
appartenant ft la »urce»aion du défunte Dame Mag- 
deiau-e Wnriel» »• mù.-* : —

C1F2 .nobilier se compose principullemcvit,
^ 1) ■ lu», draps, couverte», cmivrepied».

Linge d* rnénsge,
Table», chaise», miroir»,
Une granie vènété d’usiencile# de cuisine.
Une pendule, *
Tapi* de Turquie el autres,
Un bon piano forié,
Ft beaucoup* d’autre* cfT<:l*,

La vent j »e fi r. a j comptant, dsn» toute la rgoeur
du terme.

ED. GLACKEMKYEB N. P.
Québec 22 Jum 1442.

“t AÏi.UTE ÜÜ LEMOINE.

IA vente de la Maison et Prepriété do la Fail- 
-é lit* d* M. Lemoine, R ne 8t. Gaoig», Hsute-Villu 
aur» positivement heu LUN DI prochain 27 courant au, 

h-ura et Leu mentionné* dana Isa annonce» publi-
que».

Dan» l’affaire de JOSEPH TURGEON failli.

ITNE Assemblée des Créanciers de JOSEPH 
^ TURGEON, de la Paroisse de la Pointe Lén, dan» 

le dit Di»'r>c.i de Quebec, Commerçant. •« nendra au 
Bureau de R. |(, GaiansER, Ecuyer, Commiasure des 
Banqueroutes, rue St. Pierre, dan» la Basse-Vdle de la 
d te Cité d* Québec, dan» le dit District d“ Québec, 
LUNDI, le VINGT SEPTIEME jour de Jl |N c uraïU. 
à ONZE du ma'm, auxquels tenip» et heu, ceux de» 
Créanciers qui n'ont pu» encore prouvé leur» créance» 
pourront le faire, «i 'e syndic sera là al alor* présent et 
Rtieainru scs comptée concernant la succession du dit 
failli.

E. CLACKEMEYER, Syndic. 
Québec. 20 Juin 1842. _______

PROVINCE DUCANADA, 2 
District ne Qckbbc, y 
Dans l’affaire de Simon Tobobon, fsilli.

ÜNR aaaemblée dea créancier* de SIMON 
TURGEON, de la paroisse de St. Joseph de 

la Pointe Levy, dans le dit diairict de Québec, Corn- 
merçint, se tiendra au Bureau Comroi«aaire dea 
banqueroute», ru* St. l’ erre, dans la Basar-Vile 
de la C lé de Quebec, dana le dit District de Qué­
bec. MARDI le VINGT-HUITIEME jour de 
JiVtià ONZE heure* du matin, auxquels temps 
et !i*«», ceux dea créancier*qui n’ont paa encore 
prouve leurs créance* pourront e faire, et le syn­
dic rera la et alor* présent et aiteslera «e» romp, 
tes concernant la succession do dit failli,

E CLACKEMEYER, Syndic. 
Québec. 20 Juin 191*2. _

PROVINIV DU CANADA,!
District ot Qubbkc. j 

Don* l’affaire de WILLIAM ALI.EN, failli

Ü NE seconde *»*eipblée de» créancier* de WIL 
I.IAM ALLEN, de I* ciie de Quéltee, dan» 

e dit Distrxide Québec, Marchand et Commerçant 
ic tiendra au Bureau du Commissaire dea Banque- 
’Oute*, situé dans la Btsse-Ville île la d ie C'ié 
Je Québec, JEUDI le TRENTIEME Jour de 
JUIN couran', a ONZEheur.u» du matin, auxquels 
lemps el lieu toutes ubjeerions pour accorder un 
reri'fieai de riéchurire au dil banquerouiier devront 
trie signifiée- au dit Commissaire, el ceux qui n’oni 
pa* prouvéleur* créance* pourront le faire.

R. H. GAIRDNKR, 
Commisaaire des Banqueroute*. 

Québec, 20 juin 184'2.
Dan* l’affjire de WILLIAM ALLEN et DUN­

CAN REID, faillis.
r’NE a*Rfmblée de» Créancier* de WILLIAM 
U ALLEN et DUNCAN REID, delà cité de 
Québec, dan* le dit District de Québec Marchands 
»l Cnamfrç-mia en Quincaillerie, ci-dev*iil associé» 
Jan* les «tfairea de Commerce A Qoébep Hiis-dii 
no ia les nom* et raison de ALLEN ft REID, *e 
tiendra au Bureau du aouasigné Comriii«*aire dea 
Banqueroute», aimé Rue R'. Pierre, dan* la Basae- 
Ville de la Cuéde(2uébec,JKIII)l leTRENTIEME 
jour de JUIN courant, à ONZE heure* du matin, 
«uxquels temp* et heu toute* ohjection< pour tmeer* 
iificat de décharge aux dit al aiiqueroi t» rs devront 
Mre n ignfiée* au dit cooimisseire, ei Ino* ceux qui 
l’ont paa Bfouvn leurs créanee» pourroii' le faire.

R. H. GAIRDNER, 
CnmnvHHaire dea Banqueroutea. 

Q'iéhec 20 Juin 1842
.CN HoiissignéH uni tie duement n.uiunés Syn­
dic* à la fsiiite de LOUIS LEGENDRE de 

biDQre, Commerçant.
P. A. DOUCET,
J. C. rival.
WILLIAM NEWTON, 

tuébcc, SI Mai 1842.

COURIER DES ETATS-UNIS 
A VENDRE

DEPUIS h: commencement, relié et en bon
ordrrt, 14 volumes complet. 7U<. par volume.

PERDUE ce umtin depiiut la rue de la Fabri­
qua ).i*qu'ft \'Holrl d’Albien, une paired» LU­

NETTES montées en OR. Les pursonnea qui le* trou, 
verout auront généreusement rèeompsnsésa an (ta re- 
gisliant é ce Bureau.

M Jmn 1849.

AUX t’ONSTRLUTEUliS ET ( ONTRAU­
TEURS.

SERONT remues par William Dklbht, Ecr.
A aa réaldeiice, Hua Hope, jusqu’au SAMEDI 

te Jour d« juillai prochain, A midi,
DES SOUMISSIONS CACHETEES,

pou! le Co'.atructioi» de DEUX MAI>ONS ei uu HW- 
GAK. sur Is propriété dcmiAivutsnl iuc*nd»ée, rue St. 
Jean.

Uu trertie de* Huuruission» pour ia maçunnerie, al I* 
menuiserie, « •mijo uieinnni ou sépsréiueoi,

Un peul von du» t*C»N* «i Davis »u bureau d» 
FaxoaHU i, liai Kx», Rue m. Po-rre, Hs»*».-\die.

|C._/*Ou exiger* du CouUacli ur «le» « aulioiis pout la 
due exécuti'iii du e«oiiru'.

QAébea 19 ju'ii lMA. _________ ^
BUREAUX DES TRAVAUX PUBLICS.

Des Kouiiiisaion* seront reçue» A ce Bureau
juaqu'au 6 Juillet pru* h»iii|M*«rla4'DNSTRUC- 

TION «le tmi» et chacun le» PONTS sur le» principale» 
Rivières qui tiave-a"iii I* grand cheimii du Roi i-uue 
Québec ei Moniréai, navolr Mm Riviere* 8ie. Anne de 
la Héinde, Batiscan, Si. M*ur èe et l'Assomption, al la 
Bianchf de l’Uu'aouai» au Hou'd»- l’Iale. * /

Le* plan* et Devis généraux et ^téisillés, le* form 
de souiiii.*»i<iii* eif., de» uo-s preinieriq pouToiit être vu* 
apro* le dix'Juui prochain, én «‘adiasaant ft Antoine 
Pulette, Ecuyer, Syndic Muiuciml aux 'rrois-Riviéres, 
et du dvrn cr,au Bir1*»" du Canal «le l.nchitieft Montréal.

On pourra iiii*««i le» voir u c» Bureau, où l’on recarra 
toutes iiifiuiiiHiiona ultérieure» que l’on déairera. On 
pourra ausai voir le* plan» eic «le* |Kuits de Barifcau 
etdeS'e Anne del* Péiade, upré* le 15 Juin, chez 
Forvaito Hai.k, Eeiiyer, Syndio du District de Purt- 
neuf

Ce long avi* est donue al n que ceux qui désirent faire 
de» soumissions a«enl'M'C4’""U d’exiunner les diveises 
Rivières, et de a'infoiiner des condition* aux quelle» <»n 
peut se procurer le Uni# nécessairi-’ l.a très grande 
partie du Boi* que l’on requerra sers de pin.

THOMAS A. BEGLY, 
Bureau des Travaux Public». ( Sécréiaire.

Kingston 12 Mai, 1*42 )

HOKATIO CAKWüldU
A = .2I, RUÜ I~1 FABRIQUE,

Vis-à-vis du Marché de la Haute-Ville, 
MERCIER ET MARCHAND DE SOIRIKS,

‘MPOHTaTECR 1>K MAKCHANDI»*!! BKITANNIQfï» ET 
KTRANOERE»,

Attend de jour en jour pur les premiers
vaissseutu'

MPc jr,omtreH et Urerpool.
■ ]N ASSORTIMENT ETENDU de MAR-

CIIAND1SF.S propres » la saison, dont une g:m - 
de partie a été acheife a beaucoup iiu-drs*oii« do coût 
actuel, ce qui lui permettra de les olliir ft de» prix dont 
•m n'a jamai4 eu d’exemple.

HàRDES DE MESSIEURS.

SURTOUTS DE LINON BRUN ET HA­
BITS RUSTIQUES.
Hab.ta de Velveteen e* Gnmbroom de chaioie 
\ eslca el Pantalon* d’Eté.
Rohes de toilette en grande variété 

Habit* légers imperméable», article nouveau, pr'* 
fèrablr sans contredit aux Habita Macintoh 

Chemises Regsitar, de Coton ues Indes et da Toile 
d'Irlande, garanties de la meilleure fabrique.—uanc»— 
B*« — l'hspeaux de f'aslor—Stocks—Bandanas—Mou­
choirs—Uicelles &c kc.

—AUSSI—
Un grand a»sortiment d'émffe» nouvrlles pour llahi 

Ves'e* et Panlalon* d’Kté.
Lt tout sera offert à très bas prix po»r argent comptant 

au A‘° . 21 Au# de la Fabrique, tù-u-ri» du .March i da l* 
Haute mie.

HORATIO CARWF.LL.
Québec, 13 Mai 1812. __

CHAPEAUX DÉ PAILLE
Venant d'Arriver dans It u Crusader ”

17N ASSORTIMENT CONSIDERABLE
l Uhipeaux de paille aux dernière* l«iriue» de Dune- 

table, Rutland, Modène, Alliert, CordanH, et Ruaiiqui* 
Blanca et No rs, pour Fille» »i Dames.

AUSSI.
Chapeaux de Toscsne puur enfanta et gar ç-ms, d’une 

façon toute nouvelle.
T H. CARWELU
Québec, 13 Mai, 1842. SI Rue de la fabrique.

BOTTINES ET SOULIERS, 
f NINQ MILLE PAIRES SOULIERS ET

BOTTINES d’F.nfunt», de Fille», Garçon* et Da 
m* s, forms nt on asso'timcnt complet des differentes 
nouvelle» sorte*.

jJ vendre au X ° 21, Rue de la Fabrique.
EN OUOH ET EN DETAIL.

HORATIO C'A R WELL.
Québec. n.Mat 1842.

COTONS A CHEMISES.
2,500

ERGES coton bleu,
Lyon Fen»,

3.000 v«TO's Ho Game-Cock V«
3500 coton Chariot à 3
4000 df» do Queen St Princ* 3*
5000 «to Ho Gold Dova 31
2000 Ho do Cartwright 4
4000 Ha Ho gna domestique 31
5000 Ho Ho do 4
3500 do Ho do 41
6000 Ho Ho do 31
3000 Ho do do A
2000 Ho Ho do 7
2000 Ho do fi cliemisna blsnc 5
L’un des lots de Marchand ses le plus * bon marché 

qui aient jamais é'é offerts à Québec, ft vendre au Nn 
21, Ru* delà Fabriqua, via-ft.vis du marché da la Hau­
te-Ville.

Québec 13 Mat 1042.

RICHES SOIES BROCHEES EN CHE­
NILLE, MOUSSELINES. &c.

VENANT d’arriver et à vendre par les aoustt- 
gné», une vshse Soie* brochée» en chenille, 

qu’ils vendront A 3*.C !a verge. — Aosai riche gros 
de Naplevd" couleur A 2c3 la verge,

TROIS CENTS PIECES
Jacnnct», inaltemolle, MouH*elirte carreatttée et i 

la mode «le Lui**e, pour rotten, A 30 pour ee al au 
moins ait-rirtMou* de la vqlrtir ordinaire.

500 Robe» de Chmtr imprimé A S» 9 pièce 
100 pièce» Shi'ling Vicoria à lOaoua la veige 

9 eni*seN splendide* Tapia de table brochM 
en nr et argent

BENJAMIN & BROTHERS.
Québec, 20 Juin 1842.

LES ttousignéa informent: lettn pratique* c< te
public qu'ils ont transporté leur msgastn d» pape, 

rerie dan» la mai»««n joignant Ikj Banque d* Montréal, où 
Ha ont en mama une quantité''de papier ft imprime# de 
tnutmi sorti s. /

— AUSSI —
Une qusnttté de Tapisserie/de toutes sortee de petroue 

el A bas prix. I
Ils continuent à scheter des) vieux cordage», guenille* 

de toutes sorte» et coupure* 'de rapier.
MCDONALD & LOGANS,

Il Mat 1842 L

LES HniHignt* ont cjonnta/nmenl en tnaéntt uo
assortiment de 
Gardes ft moulin i 
Cardes ft la inato etj 
Cloux coupé* l

d’un* qualité supénture venant daa Beaver Warke,
Montréal.

J. M fHASKR 4> Ci.
Québec II Mai 1847t.


